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Évangile de Jésus-Christ selon saint Jean (16, 12-15)

En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples :
« J'ai encore beaucoup de choses à vous dire, mais pour l'instant vous ne pouvez
pas les porter.
Quand il viendra, lui, l'Esprit de Vérité, il vous conduira dans la Vérité tout entière.
En effet, ce qu'il dira ne viendra pas de lui-même : mais ce qu'il aura entendu, il le
dira ; et ce qui va venir, il vous le fera connaître.
Lui me glorifiera, car il recevra ce qui vient de moi pour vous le faire connaître.
Tout ce que possède le Père est à moi ; voilà pourquoi je vous ai dit :
l'Esprit reçoit ce qui vient de moi pour vous le faire connaître. »

 
Chers amis, le mois de mai touche pratiquement à sa fin, et voici qu'au cours de ces
beaux jours du printemps, nous avons été invités, grâce à l'élection de notre nouveau
Pape, à nous tourner vers une image de la Vierge Marie, peut-être un peu oubliée
par  nous :  Notre  Dame  du  Bon  Conseil.  C'est  un  titre  que  le  Pape  Léon  XIII,
prédécesseur de notre Pape actuel, avait ajouté à la litanie de Lorette, c'est-à-dire la
litanie de la Sainte Vierge, que nous prions de temps à autre.
Notre Dame du Bon Conseil, Mater Boni Consilii. Nous l'invoquons ainsi en ces jours
du mois de mai, et au-delà certainement, et nous pouvons nous poser la question :
pourquoi nous l'invoquons ainsi ? Ceci nous renvoie au fait que Marie, dès l'instant
de l'Annonciation, est devenue le Temple de l'Esprit Saint, et que le meilleur conseil
qu'elle puisse nous donner, et ils sont tous bons, bien sûr, venant d'elle, mais le
conseil suprême, le conseil le plus beau, le plus spirituel, le plus élevé, c'est de nous
inviter à fréquenter beaucoup l'Esprit Saint. Qui, mieux qu'elle, en tant que créature
humaine, a été proche de l'Esprit Saint ? Elle a vécu, tout au long de sa vie terrestre,
sous la motion de l'Esprit Saint, sous le mouvement de l'Esprit Saint.
Et parfois, il faut bien le dire, dans notre vie chrétienne, notre vie baptismale, l'Esprit
Saint passe un peu à la trappe. Hélas, si nous étions fidèles chaque jour à l'invoquer,
à  le  fréquenter,  à  l'écouter,  à  nous  mettre  sous  sa  direction,  comme  nous
changerions rapidement,  nous verrions nos progrès établis,  nous serions fortifiés,
nous  aurions  beaucoup  plus  de  lumière.  Et  malheureusement,  pour  nous,  ce
souvenir de l'Esprit Saint, après la fête de la Pentecôte, va être un peu évanescent ;
comme c'est dommage.
Aujourd'hui, et puis dans les jours qui viennent - demain c'est la fête de l'Ascension -
nous intensifions notre prière grâce aux textes que nous lisons à la messe, nous
intensifions notre prière à l'Esprit Saint. Tout à l'heure, dans le passage du livre des
actes des apôtres, Saint Paul, dans son discours à l'Aréopage (qui n'a pas connu un
grand succès, mais ce n'est pas important, il a fait ce qu'il devait faire) rappelait que
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Dieu a fait  les hommes  pour qu'ils  le  cherchent  et,  si  possible,  l'atteignent  et  le
trouvent,  lui  qui,  en fait,  n'est pas loin de chacun de nous. Nous avons ici  toute
l'œuvre de l'Esprit Saint dans notre vie, résumée en deux mots, pour ainsi dire.
« Tu nous as fait  pour  toi,  Seigneur,  et  notre cœur est  sans repos tant  qu'il  ne
demeure en toi. » (St Augustin). Nous connaissons cela par cœur. C'est à la mode,
Saint Augustin, Notre Dame du Bon Conseil... il faut rester proche de notre pape.
Enfin, on redécouvre tout ça, on le sait, et c'est beau.
Fréquenter l'Esprit Saint. L'évangile que nous venons d'entendre s'intitule parfois Les
versets de consolation de Jésus.  Il  se situe dans le chapitre XVI de Saint Jean,
quelques heures avant la Passion, pour ainsi dire. Jésus rappelle à ses disciples et à
chacun de nous que nous avons besoin de nous tourner vers celui  qui  va nous
sanctifier. Il y a eu l'œuvre de la Création immense. Il y a l'œuvre de la Création,
sortie des mains du Père. Il y a l'œuvre de la rédemption que Jésus, au moment où il
prononce  ses  versets,  continue  d'opérer  jusqu'au  triomphe  et  à  la  gloire  de  la
Résurrection  et  de  l'Ascension.  Et  voyez  comment,  dans  sa  pédagogie,  il  nous
prépare à accueillir l'œuvre de la sanctification. Le sanctificateur, c'est l'Esprit Saint.
Nous avons besoin d'être consolés avec le monde, un monde qui part dans tous les
sens. En ces jours, il se discute une loi terrible… et nous devons continuer à prier
pour  que  la  vérité  et  la  vie  triomphent,  quoi  qu'il  se  passe.  Ne  jamais  nous
décourager  face  aux  attaques  liées  à  des  philosophies  tordues  qui  donnent  la
politique que nous connaissons. La politique n'est pas une génération spontanée,
elle est sous-tendue par tout un processus de philosophie, d'idéologie.
Et nous, nous avons notre grand ami : l'Esprit  Saint. Demandons-lui d'éclairer les
consciences,  demandons-lui  de  descendre dans tous les  cœurs  humains,  même
ceux qui nous paraissent les plus fermés peut-être, même dans les oreilles qui nous
paraissent les plus sourdes : Esprit Saint, toi qui  peux tout, toi qui es le maître de
l'impossible, par l'intercession de Notre Dame du Bon Conseil, nous te demandons
de donner de bons conseils à ceux qui sont chargés de nous diriger, de prendre des
mesures  qui  peuvent  avoir  de  lourdes  conséquences  sur  le  cours  de  notre  vie
humaine, sur le cours de la vie d'un peuple tel que le nôtre.
Notre Dame du Bon Conseil, toi qui es le Temple de l'Esprit Saint, dispense de bons
conseils à tous tes enfants, spécialement à ceux qui ont de graves et grandes et
lourdes responsabilités dans la vie politique et dans la vie civique. Amen
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